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C( >N SI MUR A N TC O N S ID E R A N T  que le dit a- 
ménagement et installation électri­
que extérieure étaient le fait de la 
dite compagnie des pouvoirs Elec­
triques du lias-Laurent, exclusive! 
ment, laquelle en avait la garde r, 
le contrôle et qu’ils n'étaient en au­
cune manière quelconque sous la 
garde et direction de la défenderes-

qu'eu consé­
quence, la cause prochaine de l’ac­
cident mortel qui a tué le mari du 
la Demanderesse est ce coup dt 
foudre ou celte rupture soudaine el 

imprévue d'un fil primaire et nulle­
ment ['installation électrique qui n’a 
véritablement été que l’agent passif 
d'une force majeure extérieure et 
uniquement été que “l'organe de 
transmission des forces de la nativ

sine et proposé à la surveillance 
et au soin de l'installation électri­
que qui, au lieu de prendre la lam­
pe à extension, (pourvue d'un man­
chon de bois isolateur), par la poi­
gnée, l ’a appréhendée en passant 1." 
main à travers le treillis de fer pro­
tégeant l'ampoule ;

A T T E N D U  que la défenderesse 
a plaidé en plus, niant qu'elle eût la 
:irde et le cou trèfle de la lampe et 

du courant qui aurait foudroyé 1. 
victime et soutenu subsidiairement 

qu'elle doit être exonorée de touh 
responsabilité quelconque, à raisor 
que le dit accident est survenu ai 
cours d'un violent orage électrique 
par la foudre qui. est tombée sur le; I 
fils appartenant à la compagnie de; 
Pouvoirs du lias St-La tirent et sut 
lesquels, la défenderesse n'avait au­
cun contrôle et que c ’est le courant 
à très haute tension circulant sur les 
tris primaires de la ligne cxéricun  
qui. par l’elïet de la foudre, a été 

ur les fils d'installatior

Sages paroles du Président CoolidgeIL FAUT TENIR BON
P r o d u c te u r s  de f i lm s .— C e n s e u r s .— 

F e r m e  a t t i tu d e . Il f a u t  v o te r .—Trop d ’a b s te n t io n s .

Les producteurs* américains de marquis Roussy de Sales, élit :"Nous I Les électeurs canadiens pourront forte proportion des électeurs a cri
films (pour viles anim ées) sont en ne nous laisserons pas intimider”. [ croyons-nous tirer une profitable K bon de s ’abstenir de voter. )
furie! C'est à la province de Qué- De son côté, l ’hon. Alexandre Tas- j çon des paroles que, récemment Si tottsdes montréalais jouissant
bec qu'ils en veulent, cette fois-ci ohercau, parlant au nom du gou prononçait, à W ashington, le prési- du droit de suffrage avaient ce jour-
Pensez donc, le bureau provincial de vernement provincial, déclare ; dent Coolidge. i là fait leur devoir, le résultat eût
censure a osé se montrer sévère à "Si les producteurs croient" “que |] lt exhorté la nation à s'intéres- il été le même ? 
l'égard des films nous venant de la nous allons changer nos règlement- |scr le plus possible à son gouverne- 
république voisine ; il a osé, il ose de censure pour permettre à leur- 

au nom de la films d’enter plus facilement en no- 
morale, de l'esthétique, de la véri-jtre province, ils font une errent 
té historique et du gros bons sens j complète. Nous avons un bureau 
rejeter une foule de pellicules ‘ de censure qui connaît ce qui con- 
fournies par les producteurs amé- ! vient à notre province et à notre 
ricains ! A lors, ces derniers, d’un population. Nous croyons qu’i" |
commun accord, de crier “haro sut | remplit bien son devoir et on lui :J 
le baudet". En l’occurrence le bau- j même reproché parfois de n'êtrc 
dct,. c ’est Baptiste, c ’est le Prend. - pas assez sévère. Si les produc 
Canadian "habitant”. Pour te pu- leurs de vues animées nous mena­
it ir. Baptiste, disent les fils de l’On- cent de nous priver de leurs films 
d e  Sam, nous te priverons, à conip- à moins que nous ne soyons prêts ; 
ter du 1er août, de ton approvision- renoncer à notre censure, ils peu 
nement de films cinématographi- veut garder leurs filins. N ous n<
(pics. Choisis: prends les yeux ban- renoncerons ni à notre censure n 
dés ce que nous t’envoyons ou pré- à notre droit de censurer. 11 y  i 
pare'oi à fermer tes théâtres de vues des magistrats qui nous disent qu< 
animées. C’est un ultimatum en rè le cinéma est la cause de bien do­

se ;

Cl )N SI UREA NT (pic la dé feu 
! -leressc ne peut être responsable di 

fait d'ivtv chose sous la garde d'uti 
tiers et (pi'die ne peut en lui. être 
tenue responsable d’une faute oi 
négligence quelconque de la part d< 
ce tiers, en rapport avec cette chose

O  INSI DER XNT que le- fils se­
condaires desservant l’installation 
de la lumière électrique de la défen­
deresse n'ont pas été la cause de 
l ’accident mortel survenu au mar" 

1 de la demanderesse mais n’ont été 
que l'agent occasionnel du domma­
ge -ans aucun rapport de causali­
té entre la chose sous la garde de la 
Défenderesse et la mort de la vic­
time :

! re" et du courant électrique, d'une 
tension excessive et supérieur <k 
pim  2.(XK) volts au courant que le 
transformateur . doit transmettre 
aux tils secondaires.

C( >N:SI DUR \N T  que la D éfen­
deresse ne peut être tenu responsa­
ble de la mort de Cia vau dans cette 
circonstance qui revêt le caractère 
d’un cas fortuit, de force majeure 
et le “ fait de .1 lieu" ;

C< ) NSI D U R A N T  que la Défcn  
deresse a prouvé ses moyens de dé­
fense, à savoir quelle  n’a pas com­
mis île faute qui lui soit imputable 
qu elle n avait point sous sa garde 
et contrôle la chose qui a causé lr 
mort du mari de la Défenderesse e“

A quoi bon pour une ville, une 
• rendant aux urnes le' province, le Dominion, encourir les

énormes frais d'une élection géné­
rale à moins que, l'élection faite 
on puisse être certain que les élus 
sont réellement le choix de l'électo

ment, en se 
jour des élections.

"Tout le système gouvernemen­
tal", dit-il, “repose sur le vote. A 
j m oins que les citoyens ne fassent 

.T leur devoir et ne votent en masse 
! le système gouvernamcntal est des­

tiné à la faillite.”

Ce qui est vrai des Etats-Unis 
l'est également du Canada.

( )r, c’est un fait indéniable qu’er 
notre pays, soit aux elections fédé­
rales, soit aux élections provincial 
les ou municipales trop d’électeur- 
négligent de se rendre aux urnes 
Un exem ple de oette coupable apa­
thie des électeurs nous a été tout 
dernièrement donné, lors des élec- 

gle. Un autant que, dans son en- -crimes chez les jeunes gens et c ’est lions municipales de Montréal. Unit 
semble, le cinéma américain est non mon opinion que c ’est la vérité. C’es- -------------------- --------- ----------------------

rat..
Cette certitude on ne la peut a- 

si tous les électeurs en é-voir que
tat de le faire, ont exprimé leur li­
bre opinion.

Ht chose remarquable, dans la 
plupart des cas,ceux-là même qui ha 
bituellement s’abstiennent de voter, 
sont les premiers à critiquer l'admi­
nistration. De quoi se plaigcnt-ils! 
Ils n’ont que ce que mérite leur in­
différence à l'égard de la chose pu­
blique. Mais en dernier ressort 
c'est le pays qui so u ffr e .. .  .N e  so 
vous pas des embusqués.

: ransmis
intérieure,qui a causé la luort du dit 
.von Claveau, que ces faits cons- 
ituent un cas de force majeure al 
ribuable "au fait de D ieu” : C( ) N S ID E R A N T surplu;

Iu'il a été établie à l’enquête, qu ’un
que a tout événement elle doit êtn  
exonérée de toute responsabilité ci­
vile en rapport avec cet accident à 
raison de la preuve faite 
qu'elle n'avait pû en aucune manié 
re empêcher le /ait qui a causé le 
dommage et que l’action de la De­
manderesse

au
■

A T T E N D U  que la demanderez 
a répondu généralement au dit 

ilaidoyer et que contestation a été 
iée ;

ill primaire de la ligne s'est rompu 
brusquement à une quinzaine d< 
louves de l’isolateur qui lui servait 

de point d ’attache au cours de To- 
rage électrique et que c’est le ffuidt 
électrique développé par la foudre 
du ciel ou le courant de 2.200 volt- 
dont les fils primaires étaient alor; 
chargés qui a ainsi pénétré dam 
l’usine.

>c
par vile

Jérôme Ditplessyseulement démoralisateur, mais dé- une raison de plus pour ne pas rc‘ 
nationalisateur parce qu ’il “intro- lâcher nos règlements de censure 
duit cehz nous, le goût des chose; D'ailleurs, je crois que si les pro- 
américaincs les plus condamnables ductm rs américains veulent en vc 
et contribue à faire pénétrer dans nir à cette attitude, des compagnies 
l'esprit des spectateurs cette défor indépendantes et européennes cu ver  
matioti intellectuelle qui les etnpê- ront leurs films ici. J ’irai plus loir) 
clic de goûter et d ’aimer les choses Si on pouvait boycotter la province 
du pays” ( Le “ D evoir” ) , souhai- ; de Québec, pour une raison de inci­
tons de tout coeur de voir dim i-| ralité, nous ferions des démarches

fédéra"

1les lots appartiennent à Pierre, Ihip 
juste ou Jacques qui les gardent pom 
[plus tard. On devrait impitoyable­

ment.révoquer toute vente de lot qui 
date de 30 mois.quand ce lot n ’a pa­

ri'occupant. 11 n’y a pas de colon!1 
sation possible sans cela.

C< > .\S ID E R A N T  qu'il a été éta­
blie à l'enquête ;

Qu'au cours de la matinée du Ç 
juin, un violent orage a sévi, ac- 
a compagne de décharges électri­
ques ;

Q U 'U N  employé, qui se trouvait 
près de la porte d’entrée de l'usine 
oû l’accident s'est produit, a ressen­
ti, alors qu’il mettait le pied sur ur 
rail, pendant qu'il tonnait et éclai­
rait, un choc assez violent pour le 
faire fléchir sur ses jambes et qu'i' 
aurait, sur le champ, fait part d( 
l’incident au contremaître (.’laveur, 
qui lui aurait dit : si tu avais vu 
■;.u ici " le feu était dans la shop, su) 
e shaft et les chaînes du palan’ 
(Tém oignage Giiimont page 3 ) :  

C O N S ID E R A N T  que le repro­
che de négligence inanité à la vic­
time d’avoir, nonobstant ces mani­
festations de perturbation atmos­
phérique, appréhendé à peine 13 mi­
nutes plus tard, la lampe mobile 
(aux fins de l’allonger, pour faci­
liter le travail d’un employé qui S( 
plaignait qin­
dent il se servait était trop courte) 
perd singulièrement de sa gravité 
par le fait que l’instant d’avant 1; 
lumière électrique fonctionnait nor­
malement dans l’usine et que la lam 
pe dans la chambre de la bouilloire 
s'était rallumée d'ellc-même âpre; 
une nouvelle disposition de h 
"switch” faite sur les institutions du. 
contremaître ;

C O N S ID E R A N T  que la De­
manderesse n'a rapporte la preuve 
d'aucune faute, résultant du fait 
personne] de la défenderesse;

C O N S ID E R A N T  que la défen  
deresse n’avait sous sa garde et 
sous son contrôle que l'installation 
électrique intérieure, pour les fins 
d'éclairage et que les fils entrant ; 
cette fin dans l'usine de la la d éJ 
fenderesse n iaient chargés que d’ui 

courant électrique très diminué à l'é­
tat secondaire et normal, savoir 11C 
volts pour la production de la lit 
mière électrique, lequel ne pouvait 
par sa seule intensité, entraîner la 
mort instantanée de la victime, ve­
nant en contact avec ce courant ;

C O N S ID E R A N T  qu’il n ’a pa; 
été prouvé que la mort de Clavcai 
soit la conséquence de l'installai iot 
d'éclairage électrique dont la  dé 
fenderesse avait la direciton et 1< 
garde;

Lettre sur la
I

colonisation
cou se­llent,

pience, être accueillie et elle est ren­
ne en

voyee avec dépens:
f signé) J.-Camille Roui iot 

J. C. S.
N N N 1V )(Lettre  

R . . .  I ! . . .  15 mai, 19 Voilà une mesure un peu drasti­
que, me direz-vous : la teneur du bil­
let de location est plus sévère et c’es' 
le contrat entre la couronne et le co 
Ion, mais souvent ce contrat est let/ 
tre morte. Que ce contrat soit nioim 

les termes

Mon cher oncle, 1 9 . . .

A PROPOS DU “LOCALVPour répondre à votre question 
au sujet de la résidence des colon- 
sur leurs lot.-*, il faut commencer pai 
distinguer.

Un colon qui réside dans une 
nou velle paroisse et qui a pris un se­
cond lot pour son plus vieux gar­
çon ne saurait résider sur deux lots 
et le jeune homme est mieux dan; 
sa famille que seul là-bas sur sor 
lot. Dans ce cas et autres sembla-

nuer chez nous, la quantité des pro- i auprès du gouvernement 
Auctions américaines. Il ne man- ' pour qu’il ne permette pas aux au­

tres provinces d’avoir ces films qu" 
ne pourraient venir exclusivement

que pas de bons films anglais, fran­
çais et allemands, qui au lieu d’ê-

Pou rq uoi en  c h a n g e r  l 'h eu re  ?
crimais rpie 

soient suivis et la coloniastiôn m
severe

tie  an sein de nos populations, des ( dans 
démoralisatem s

l -ne rumeur que nous 
ni faire continuer officiellement 
veut,

notre province et je crois 
seraient qu’Ottawa se rendrait à notre de-

n’avons d 1% 11 rég i s l roi lient, plaideurs < 16s i-
s ’en portera que mieux.

A vous de tout coeur.

veux de prendre une “consulte”, pa-agents
d’cxdellents moyens de propagande, mande.”
Sachons profiter de la grève dont 
nous menacent les Américains ! , Baptiste est maître chez lui et n’en-

Le bureau de censure, par l’in- tend pas qu’on vienne lui faire lr 
termédiaire de son président, le leçon !

-

qu’à partir <lu2 mai prochain| rents 
le train venant de Campbell ton e t1 quelques-unes des noml 

appelé le “Local

venant voir leurs enfants, dam
Bravo ! C ’est clair, catégorique metises ms-Jcrômc communément litutions de notre ville voyageur; 

etc etc., tout ce mon- 
1 après ! île s ’empresse de terminer ses allai-

passe ici, non plus à 11 J/, lu s a. m Nie commerce, 
mais entre I et 2 lus, de 
midi.

Une cause intéressanteblés, on dit qu’il y a residence, et 
tous les pères de fam illes devraient

'des établisse- U ne cause qui a soulevé un in­
térêt considérable chez les justicia- 

II il’) blés de notre district, celle de Dame 
Léon Claveau, née IAvesque 

(E tiennctte) vs Canada Gulf Ter­
minal Railway Coy, s ’est instruite 
en mars dernier, devant l’honorable 
juge Camille Boulin! qui vient de 
rendre le jugement que nous pu- 

ex blions, ci-dessous, intégralement. 
Le 12 avril, 1926:—

j res pour repartir par le “ Local" des­
cendant, à I lirs, afin de ne pas a- 
voir à attendre jusqu’à 11 lirs du 
-oir, le passage de V"Express Mari­
time.”

66 h 'lierons que la rumeur est farts 
Le changement précité en e f­

fet, ne saurait être effectué san;
mlcMT dans tout le district de jus­

tes et

J’ai le temps de passer agir ainsi ; préparer 
nients à leurs garçons et les y fïxei

se.

L es  p a s s a g e s  à  n iv ea u .  - D e  la p ru d en ce . à l'époque de leur mariage, 
a pas de façon plus raisonnable d e , \  vc 
préparer l’avenir d’une famille et de 
faire de la vraie colonisation.

<1 énergiques protestations 
M ais espé­

rons que les choses en resteront là 
S'il y avait une modification à faire 
nous suggérerions plutôt qu’on a- 
vauce l’heure du “Local” montant

Cette le train aura filé, .la voie sera libre
disparu. Mais 

non, j'ai le temps de passer, se di'

Le temps entre les deux "locaux” 
-4 déjà assez court sans qu’on aille 

le rendre plus court encore !

“J ’ai le temps de passer.”
courte, phrase fut la préface de tout danger aura 
plus d’une horrible tragédie. L ’an

Canada, 40 personnes le chauffeur.
11 accélère sa machine. Celle-c:

lampe portativelaCependant, il ne faut pas que cet­
te prévoyance du père de famille 
soit poussée à l'excès, car ce ne se­
rait plus une vertu. Voyez, par 
emiplc, ce bon Pierre qui habite um, 

paroisse; son petit gas d< 
trois ans, son premier-né, à déjà tir 
lot dans notre colonie, que le père 
défriche machinalement. Ses voi­
sins en souffrent et seront toujours 
exposés au feu,
les découverts voulus par la loi, n:

dernier, au
ont été tuées, 55 autres b lessées.1
parce que des automobilistes, vou- j rapide, semble devoir lui ilunnei 
tant franchir les passages à niveau raison. Quelques pieds, quelques 
du Canadien National, se sont dit È j pouces encore et le périlleux pas- 
l ’approche d ’un train : “J'ai le temps

Les revenus que dérive de no­
tre région,le Canadien National sont

l.a plupart de ceux qui, a I est de assez considérables pour que les auj 
Camphclltmi, prennent ce train, ont im ités nous laissent le service dont

vieille pour destination, Rimouski. Mcm-LA C O U R , parties ou les, entendu 
la preuve et délibéré:

A T T E N D U  que le 9 juin 1925 
dans l'usine de la compagnie- dé- 
fenderesse, à Mont-Joli, vers les 
neuf heures cl demi du matin, Léon 

-, Claveau, d'époux de la demanderes­
se âgé de 30 ans, tomba froudoyé, 
au moment où il appréhendait une 
lampe électrique .portative: 

A T T E N D U  que Dame Etiennetti 
Ivévcsquc, sa veuve,.agissant tant ci 
soit nom personnel que connue tu­
trice à ses quatre enfants mineurs 
réclame de la Défenderesse, à titn  
de dommage-intérêt, une somme de 
$20,000.00 dont $10,000.00 pour clic 
et $10,000,00 pour ses enfants mi 

. neurs alléguant :

nous jouissons actuellement et qui' 
tout en étant satisfaisant tie fail 
que répondre aux besoins de

aura été franchi. Soudain 
soit fausse manoeuvre, soit défec-
age lire- du clergé, sc rendant à levé- 

'lié ou au séminaire, hommes d ’a f­
faires venant consulter leurs notai 
res ou allant d'urgence, au bu rem tapédia

- de passer. ’
Les statistiques nous montrent 

1925, deux familles furent

ml'auto stop-tuosilé du moteur
portante région s’étendant de Ma­

il Rwnouski.qu’en
entièrement détruites au cours d’ac-

PC»..»..
Et alors c'est la collision avec 

l'énorme locom otive qui défonce, 
qui écrase la voiture .plus légère ; cc 
sont, dominant l'horrible fracas, des 
cris, des hurlements d e douleur

ne peuvent avon
cidents

dus, à celte même cause, la témérité 
du chauffeur se

l’entretien du chemin de cc lot ou 
C’est une ca- LE G R A N D  E D U C A T E U Rdisant : “J’ai le personne ne réside. 

Limité.
dien National vous donnera de plus 
amples renseignements sur ces voy­
ages intéressants ou bien adressez- 
vous aux bureaux de la ville; 1C 
rue Stc-A nnc, 251 rue St-Joseph 
(Edifice Quebec P o w er), Tel.

Four avoir vou-temps de passer” , 
lu gagner quelques m inutes, qucl- 

sccondes, un père de famille

Qu'est-il besoin de pren­
ne sont, gisant sur le sol ensanglan- (,rc ains;""ivs ]()ts pour colons qu

la rougeole n

Rien ne saurait parfaire vos con­
naissances comme la visite des prin­
cipales villes commerciales et des en­
droits où l'histoire dit Canada a été 
écrite.— Des milliers d'étrangers 
parcourent de longues distances 2-8200.

té, des blessés, des morts n’ont pas 
la coqueluche ? rien ne presse tant 

I] y aura encore des lots en notre 
province quand l’enfant sera (lève- 

homme ; et savoir s ’il persiste

encore en(pics
promenant sa femme, scs enfants— 

de l iv r e —cause la
A ux automobilistes qui, bientôt 

dès la belle saison revenue, sillon­
neront joyeusement, nos routes 
nous disons : soyez prudents,partout 
mais davantage aux passages à ni­
veau. Soyez doublement certains de 
votre affaire, avant de dire: “j ’a"

tous heureux
(et quelle m ort!) d e  ceux 

qu'il affectionne. Grise par sa pas- 
de la vitesse, il oublie toute

mort

pour venir visiter notre pays. C e­
pendant il en est beaucoup parmi 
nous qui n’ont jamais visite Mon-

nu
ra dans les bonnes intentions de sor 

remède serait d’cxigci
P E N S E E Ss ion

prudence.......
Um arrêt de quelque secondes 

suffira, quelques'courts instants et le temps de passer.

père ? Le
que cc père trop prévoyant vienne 

résider sur le lot en ques-
l’on «oit t e  paroisse, Q U U  la teem lcrcsse  est respon

I sable de 1 accident qui a cause la 
, mort de son mari :

tréal.- -La métropole du Canada.— • On est quelquefois un sot avec de
Ottawa la capitale fédérale, coquet- l’esprit, m ais on ne l’est jamais avec 
tentent sise aux bords des rivières du jugement.
Ottawa et Rideau— Toronto la V il­
le-Reine, le seconde ville du Cana-

ui-mcmc
E ttion.

nouvelles qui n'ont que 75 à 80 fa 
milles, dans lesquelles il n’y a plut 
un seul lot à prendre. Des étran- 

voisines déticn-

! — Monsieur H enry, apprenez-
moi à jouer de l’accordéon, vous 

■ voulez bien ?......

UE P R O F E S S E U R  D ’A C C O R ­
D E O N

C hez son oncle un pharmacien 
une pieuse fillette de L isieux, gentil-1 (Et l'aide pharmacien plaçait les 
le et pure comme un ange, aimait I petits doigts de l ’enfant sur les 
autrefois à voir comment le jeune touches de l ’instrument, en lui mon-

Le plus grand effort de l ’amitié
, . . n’est pas de montrer vos défauts àda, par son importance commercia- • ' . - ,, ... 1 .... , _ , un ami, c est de lui faire voir les

le,— Les Chutes Niagara, les Grands sjcns
Lacs, les Provinces des Prairies, le j La' ^ f a i l c  valeur est de faire
gçcnier de 1 Em pire,— Les Monta- ' sans temioins, ce qu’on serait capable
gnes Rocheuses, etc. 1 ous ces en- (]e faire devant tout le monde.
droits sont excessivem ent intéres- ( La R ochefoucauld).

1. — A  raison d’une faute et né­
gligence de la défenderesse, en m  
tenant pas en ordre l'installation ex ­
térieure et intérieure de la lumière 
électrique et en laissant pénétrer 
dans la dite lampe un courant 
meurtrier:

2. — Et en outre, à raison du fait 
que la elite lampe et le courant Ta 
liment apt. qui a causé le dit acci­
dent mortel, survenu au dit Léon 
Claveau, était sous la garde et con­
trôle de la compagnie défenderesse:

A T T E N D U  que la défenderesse 
comparu à la dite action et nié les 

imputations de faute et négligence 
contenues en la déclaration et allé' 
gué que, s ’il y a eu faute, elle est 
attribuable à la victime elle-même 
alors surintendant en charge de Tu-

gers des paroisses 
lient les lots pour besoins futurs, cl 

attendant, le progrès de ces jeu­
nes paroisses est arrêté, la colour 
sation végète et tout le monde ci • 

souffre.
Le ministère de la Colonisatior 

devrait exiger la résidence des col, 
Ions sur leurs lots, après 30 mois dt 

la date du billet de location et n’ac

en

foiscommis de l'apothicaire, une 
les clients servis, savait tirer de sot soufflet de l’accordéon pour en ex-
accordéon les sons les plus harmo- j primer les sons......

nieux, en soupirant les airs enten­
dus à l’Eglise:

trant comment on manoeuvre 1<

sauts.
V ous devriez voir Montréal, Ot­

tawa, Toronto et les Chutes Niaga­
ra du même voyage, et quoi de plus M onsieur et Mme Louis-Jacques 
agréable pour votre vacance qu'uni ; Lepage, née Garon (Y von n e) font 
excursion à bond des vapeurs- pa- ' part à leurs parents et amis de la 
lais qui sillonnent les Grands-Lacs, naissance d’une fille baptisée le 19, 
le tour à travers le Canada par le j sous les noms de Marie-Rolande- 
Canadien National est (remarquable Fernande. Parrain et marraine M. . 
par Sa beauté. Des taux réduits et Madame Appolinairc Garon, du 
pour la côte du Pacifique entreront Bic, grands-parents de l’enfant 
en vigueur le 15 mai.

I N ’importe lequel Agent du Cana-

C O N S ID E R A N T  qu’il a été 
établi à l’enquête, que le dit cou­
rant de 110 volts était fourni à la 
défenderesse par la compagnie des 
pouvoirs Electriques du Bas-iSt- 
Laurent, dont l’aménagement indus­
triel à l'extérieur de l’usine, consis­
tait en deux fils transform és, au 
moyen d'un tra n sfo rm er  placé ; 
une quarantaine de pieds de fusi- 

un courant de 110 volts cl

N A IS S A N C E

- Il y a des années de cela. L ’aide- 
pharmacien a fait son chem in. Il est 

— Comme c ’est joli, M onsieut cntr(i (jans |a politique, il est deve- 
H enry ! Jouez encore “Salve Régi-1 
ga”, vous voulez bien?

Et l ’aide-pliarmacicn, pour .plni- s*appe]]e M.. Henry Ghéron, au jour- 
rc à l’enfant, -faisait entendre les sénateur du Calvados,
oantiqups qu’elle aim ait: . < _
ma confiance, V ierge, en votre se j Quant à sa petite élève d un t

:: V ous qui régnez dans tant, elle s appelle sainte Thercs< 
det de TEnfant-Jésus. ( D ’apès la 

Croix”)

ceptcr aucune raison à l'encontre 
Le colon qui, après 30 mois, ne s ’es 

pas mis dans la possibilité de vivre 
sur son lot devra donner sa placi 
à un autre, car il n’est pas et ne sc 
ra jam ais un vrai colon. Aile? 
donc faire de la propagande, invi 
ter des colons à venir remplir les ca . 
dres d’une nouvelle paroisse, quanif

député, orateur éloquent, minis- 
Toute la France le connaît. I.’

nu
tre.

a
<<Je met;

ins-
ne, en
transmis à l'usine de la défenderesse Porteuse: Mme Tancrède Lapage. 

grand’mère de l’enfant.
cours : :
la patrie, Souveraine auguste 
cieux..... .

par des fils secondaires ;
II
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Pointe-an-Père Tonique du printemps?Essayez
\

M ardi matin, le 13 du courant 
grand cmoi, vers sept heures, dan? 
notre village, d ’ordinaire si paisi 
hic surtout à pareille heure, à  cet 
te saison de l’année.

A voir les nombreuses voiture? 
venant non seulement de tous le? 
points de notre paroisse, mais de j 
la route de St-Anaclct, on aurait I 
cru à un pèlerinage.

Tous ces fidèles se rendaient : i 
notre sanctuaire afin d'assister à I; 1 
deuxième messe de M. l’abbé Al­
bert S t-Laurent. Ordonné prêtre h , 

dimanche précédent, M. l’abbé St- I 
L aurent disait le lendemain, sa p re­

mière messe en l’église de sa parois­
se natale, St-Anaclct. Puis, m ardi 
il voulut témoigner sa grande dé­
votion envers SteAnne en venant jour, pour 'N ew - York, où il appren­

iez, dans le sanctuaire consacré à (Ira une nouvelle coupe américaine 
la grande Taum aturge, célébrer sel A son retour, il sera à la dispos! j cheval, voiture d ’été et d ’hiver ain- 

deuxième messe. C’était d ’ailleurs tion du public, connue par le passe- 
depuis longtemps, un de ses désir: 

les plus vifs.
Aussi bien, toute la paroisse, pas-' 

leurs et fidèles ont-ils su apprécie:
cette heureuse pensée, et venir nom- ^  bonne maison de 50x35 
breux, piiei vec le nouveau p re tn  j»iedS, deux étages, onze pièces ins­
et implorer par Ste Anne, toute? ilallation de l’eau dans le prem ier et! 

les bénédictions du ciel sur son mi- ! |c deuxième étage, lum ière électri-j
<jue dans toutes les pièces ainsi que ' 
que dans les trois caves; terrain  a-1 
chcté île 90x70 pieds.

Aussi, une bonne écurie, remise, 
et shed à bois, fondation tout en ci­
ment. cave à patates dans la remise 
tout en ciment, installation d'eau et 
de lumière électrique. Bon poste 
de magasin., le tout en bon ordre.

■ a p i r a
WHEAT

N i  il.
W j
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M. Philippe Côté, tailleur, part c<- V

Q ai!" -t, Une from agerie, situe au  oe rang 
; de I limousin ; une propriété com- 
1 prenant maison , dépendances, un

U fry
<.YM jjaj

£
Z

- I

si que tout l'ameublement. Le tout 
sera vendu par vente privée ju s­
qu'au 10 avril.

Le tout en parfait o rdre et à 
bonnes conditions. S ’adresser à

I
P R O P R IE T E  A  V E N D R E  

D A N S L E  F A U B O U R G  
S T -A N A C L E T

i.
rnmI

II
<

E M IL E  B A N V IL L E ,
R I M O U  S K I-Q U A I.Je vous félicite du  fait que votre 

maison est réellem ent bilingue VELIXIR TONIQUE 
du Dr T 
MONTI ER

nistère qui s’ouvre sous île si lieu- 
lieux auspices.

CECI nous a été écrit dernièrement par un négociant bien connu, 
et en même temps hautement considéré dans la province de 

Québec.
Nous avons grandement a p p r é c ié  ce compliment, parce que celui qui 
l’a énoncé est un homme dont la bonne opinion, nous croyons, est 
partagée p a r  tous les citoyens de la province de Québec, qui ont 
observé que nous nous sommes toujours efforcés de les servir 
fidèlement.
Les nombreuses annonces concernant la Poudre à Pâte Magique, la 
Lessive Gillett, les Galettes de Levain Royal, et les autres produits 
Giîlett, sont faites aux Canadiens de langue française, tout aussi bien 
qu’à ceux de langue anglaise.
Pour nos annonces destinées à la province de Québec, nous employ­
ons des Canadiens dont la langue maternelle est le français, 
seulement ils parlent et écrivent en français, mais ils pensent en 
français—un fait très impartant.
Il arrive, parfois, que nos rédacteurs français se trompent dans une 
expression, mais qui est infaillible dans l’emploi d’une langue?
Dans la plupart des occasions, cependant, nous avons raison de croire 
que nos annonces sont non seulement claires et concises, mais 
rédigées de manière à être agréables aux oreilles les plus sensibles. 
Que nos efforts sont appréciés, est amplement prouvé par l’énorme 
vente dont jouissent nos produits dans la province de Québec—vente 
si grande, qu’elle fournit de l ’emploi lucratif à une armée de citoyens 
de cette province. Il est donc vrai que cette compagnie est une insti­
tution importante dans la province de Québec, ce qui en fait ipso facto 
une maison de la province de Québec.

Mais en même temps, tous les( 
pieux assistants, parents et amis, 
n'étaient-ils pas moins em presser de 

se courber sous la main bénissante

iî

. # mdu célébrant, et désireux de profitei 
de la grâce particulière attachée 

à la bénédiction d'un nouveau pré j A vendre à bonnes conditions pour I
tt prompt acheteur.

M s
~  M .  °1

m m O  iPendant la messe, les élèves 
pensionnaires du Couvent firent en­
tendre leurs plus beaux cantiques et 
par l'expression de piété quelles su­
rent y mettre, n‘ajoutèrent pas pci: 

à l'émotion générale.

ire.
S'adresser à 
Ernest I E LE

TONIQUE 
FAVORI 

DES 
PHAR- 

MACIEN8.
Tout pharmacien vous dira que c’est le meil­

leur des toniques, qu'il en connaît la composi­
tion et Ici effehu

L'Elixir Tonique du Dr Montier est le plus 
puissant reconstituant de tout le système. Il 
est excellent nu goût et il excite l'appétit. Une 
bouteille suffit pour un traitement de cinq se­
maines. -v

Brisson, St-Anaclct, 
Cô. Rimouski.

Je pars pour Chicoutimi avec ma
i fainilc.

"3.

Non
Le plus touchant toutefois de cel­

te belle cérémonie, ce fut le moment Riches et vaniteux
Oe nos jo u rs  où la tendance est.oit le jeune prêtre, tenant dans se:

mains, l'H ostie consacrée, alla la dé plus .que jam ais, dé juger la valent 
poser sur les lèvres de son père et de quelqu'un selon scs succès (m an­
de sa mère avant tous les autres cicrs, 1 im portance de sa fortune el 

Dés la veille, nous avions été té- 1 étalage d un luxe plus ou moins in­
solent, ces paroles que prononçait 
récemment le cardinal O ’Connel." 

devant les membres d ’une société 
Seigneur dans ses mains et qui k jde charité publique m éritent d ’être 

donne en nourriture, en p rem ia  méditées et retenues: 
lieu, à son père et sa mère, les au- | “Je  croyais autrefois, que ce sc­
ieurs de ses jours, les formateur? ‘Tait une excellente chose que d ’ai­
de son âme sacerdotale. "der les catholiques â s ’enrichir I

Oh ! la mission des pères et mè- "M ais je  ne le crois plus. U ne foi: 
res chargés de préparer et de don ; "propères, ils nous échappent. Je ! 
tier des prêtres â l'Eglise, comme el : “ne dirai pas que c’est toujours le j 
le est grande et trois fois sublime ' j “cas. Il y a encore des hommes el
Cette pensée, M. le chanoine E h  des- femmes catholiques qui sont M algré que la prohibition existe 
Roy,l’avait, la veille développée a- ! “devenus extraordinairem ent riche.- dans votre place, to u t- citoyen a la
vec beaucou d ’éloquence. I “et qui continuent à m ener une vie dm it d aehcler de to u t  épicierlicen-

. . .  , , ,  . çtu de la Province, les Bières, Porter
Apre» la messe de M. 1 abbe St- j magnifiquement simple. Mais rc ou Lager don t il a  besoin pour son

Laurent et une prière â Sainte Anne j“gle générale, la fortune est des plu: usage personnel, e t  se les faire expé­
dier directem ent à  son adresse, soit 
par expresse ou p a r  fret.

En vente chez :
Hubert Vil ion 
Jos. Audet 

J . F . Jean

Ste-Blandine 
St-M athieu , 

St-Sim on
moin de ce scpctaclc émouvant ; 
faire pleurer. Un jeune prêtre qui 
tient pour la première fois Notre- La loi permet 

l’im portation des 
Bières e t Porter 
pour usage  
personnel.

La Cie. E. W. Gillett Ltée.
TORONTO, CANADA

S u c c u r s a le s :  V A N C O U V E R  -  W I N N I P E G  - O T T A W A  - M O N T R E A L  .  Q U E B E C

Fabricants :

POUDRE A PATE MAGIQUE 
LESSIVE GILLETT, GILLEX 

GALETTES DE LEVAIN "ROYAL
dommageables aux catholiques.

“J ’aim erais à ne .pas avoir à dire
“une pareille chose mais c'est l ’opi R " vous adressan t il aucun doa

sistance la relique de Sainte Anne :"nion de tous ceux qui sont au cou- ^P'eiets licençics,, à  Québec, vous 
. . . „ , ! recevrez des formules de commandes

1 arents et anus sc retirèrent e. ran t que certains catholiques au- avcc ijstcs (lc p rix des C E L E B R E S
Dieu et en remerciant "raient m ieux fai de rester pauvres B IE R E  E T  P O R T E R  BOSW ELL, 
qui nous a valu d'as- “que d 'acquérir d ’énormes richesses e t ils s ’occuperont de rem plir proinp-

“Cela eût été beaucoup mieux pour 
“ leur propre existance et beaucoup 

“mieux pour leurs

chaleureusement recommandée pat 
le père-curé, en faveur du nouvel 
Clu, celui-ci lit vénérer à toute l’as17 7

bénissant 
Ste Aanne 

sister à cette belle cérémonie.
Puisse-t-elle sc renouvellcr sort­

ent et les prêtres sc multiplier.

tem ent tou tes commandes.
QUELQUES LICENCIES: Adj. 

D rouin, 3G1 rue St. Paul ; Ls. Mer­
cier & Cic, 117 rue St. Paul; P. L. 
Turgeon, Enrg., 15 Marché Finlay; 

car nous voyons souvent Frs. Bourrct, Enrg., 145 rue St. 
‘que la conquête subite de la riches- Paul; J. P. Guy, Enrg., 152 rue St. 
“se les conduit à la forme la plu- £ ? ul > A - Beaiidet, 20 Marché 
“stupide ,1c la vanité et ,1e l'orgeuil J. R  Camera, 37 Soul

“ Nos gens qui deviennent tout à 
“coup riches perdent la tête et le

V— t u »  , t* l _x<
chances, de sa-

‘lut, beaucoup mieux pour 1er ca­
ra c tè re ,Communiqué de j en terre américaine. M. Larue est née où elles 

lie fondateur d'une org;i 
cale connue sous le nom de “L E ?
PATH K iTICS C A N A D IE N S”

Ce voya­
ge sc fera, parait-il, sous la direc-

apparaissent dans tout j
m isation lo- 1 éclat de leur majestueuse grandeur

les visites et réceptions aux p r ia  tion personnelle de M. le chanoine 
I" cipaux centres lu pays, les séjour.- Chartier, vice-recteur de l'Univcrsi- 

dans ses villégiatures les plus pit- té de Montréal. Nul doute que 
compagnies toresques, toutes ces choses font le nom breux seront ceux qui voudront 

des environs, la nomination d ’un eh ! d’assurance des KTATS-UN.1S a ' sujet d 'autant de jolies descriptions profiter de l’excellente occasion qu"
siège social à Chicgo, 111 dont la lecture est à la fois agréable k u r  sera ainsi offerte de visiter le

Canada dans les meilleures condij

S E A N C E  D R A M A T IQ U E  A U  
C O U V E N T

C'est dimanche, 2 mai, à 2 hrs el 
demie de l'aprcs-midi q u 'au ra  lieu 
a séance annuelle au couvent St- 
oseph de la Pointe-au-Père. Notre 

petit couvent, qui nous a donné de ; 
si jolies séances dans le passé sem- j 
hic vouloir sc surpasser encore cet- i 
te année clans la représentation 
d'une touchante anecdote de la vie 
de Ste Germaine Cousin.

Lès habitués et amis du petit cou­
vent qui attendent cette tradition­
nelle séance ne seront pas déçus.

Berlin, N. H.

Nous avons le plaisir d'annon- est également le- gérant général d u 
cer à nos lecteurs de Rimouski e t 1 «e des plus grosses LA B R A S S E R IE  B O SW ELL, 

La prem ière Brasserie au  C anada, 
Fondée en  1GG8.coeur ....

leurs anciens concitoyens, à un des vaut son
plus hauts postes civiques de la vil '“T H E  PE N N S Y L V A N IA  MU- 
le de Berlin, N. H. TUAiL T R U S T  CO.
Au cours des élections municipa­
les, de cette dernière ville, qui eu­
rent lieu au mois de m an  j 

dernier, le parti démocrate eul
l'honneur de rem porter la victoire , %ous accusons réception d une 

Le Maire élu, son Honneur Eli J j très intéressante brochurctte que - 
King, reconnaissant l’aide et le sup | vient de publier M. l'abbé Olivier ' 
port qui lui furent donnés par l’é­
lément franco-am éricain, appela, 

poste de percepteur du revenu tie gc. d’une soixantaine de 
cette ville, M. John-A . Labric ex bondamrncnt illustré, 
député à la Législature de cet état i l’auteur raconte avec

et instructive.
U. l'abbé M aurault, qui s'est ins bons possibles.

__ pire pour le titre de son ouvrage d<
la devise que portent les nouvelle.-1 
armes du Canada,
[ad M arc",

C H O C O L A T S
V A R IE T E S  RECOMMANDEES.  

Voici brièvement B UA  man usque ad mare -1 I%quelques-unes 
<1; nos meilleures variétés pour nos 

t|c principales cultures :—
Blé :— H uron.

' A Mari Usque 
y a mis comme sous

titre, "Voyage de l’Université 
Montréal à Travers le Canada sou: 
la Conduite du Pacifique Canadien”

,M aurault,sous le titre de"A Mar: Y "  nc saurait en eltet trouver rela
lion plus fidèle et plus complète dt 

a. 'celte excursion qui, grâce â l'intcl, 
esprit d ’initiative dont fil

. C aché à l ’in té rieu r des exquis c k o -#  
co lats "G .B .” se tro u v e  un centre 
m ielleux fon d an t qui es t rehaussé 
p a r un goû t d iscre t d ’am andes de 
V alence. C ’es t aussi bon que de 
l ’am broisie !

Demandez les Nougatines 
G a n o n c

Avoine: 
Bannière Alaska.

Bannière 44 M. C.
A R R E T E  M IN /S T R IE L  FEDE­
RAL CONCERNANT LE V E N ­

TE DU SIROP D'ERABLE
O. A. C. no 21.Orge :■

Pois :— Chancelier, T ige dorée. 
Blé-dTnde â ensilage :—Longfel-

au ,Usque Ad Marc". C’est un ouvra-
pages

■dans lequel *‘"ent
tout le talent l)reuvc 1U)trc université montréalai­

se, permit l'été dernier â un grou- 
mugnifique voyage qu ’il lit l’été (1er- I)e considérable de nos concitoyens

lc de visiter le Canada dans des 'c ir- lHa,1's W cstbury, M agnum Bonum.
Betteraves fourragères :—Gcan-

‘iff*
/>Un arrêté ministriel a été adop-low, W isconsin no 7, N orth W es­

tern Dent,W ithe Cape, Yellow D ent jté par le cabinet au sujet de la ven­
te du sirop d’érable. Ces règle­
ments sont les suivants :

M. Joseph A. Dubé, cordonnier littéraire dont il est coutumier, lc 
de Rimouski. est de passage en no­
tre ville depuis le prem ier de fé- nier â la Côte du Pacifique 
vrier, M. Dubé, visite son frère, M Vain spécial de l’Université 
Charles Dubé, 89 O ttaw a St, et sor .Montréal, 
beau-frère, M. J.-A . Labric, 75'
Coos St. M. Dubé, achètera sou? 
peu un des établissements de cor-

Choux de Siam :— Bangholm

h #sur
Tous les paquets ou réceptacles 

tels que bouteilles, bocaux et boite? 
contenant du sirop d ’érable mis ou 
offert en vente, ou vendu au  public 
doivent porter une étiquette qui in­
dique clairement :

a ) Lc nom de l’article;
b) Le nom et l’adresse de l’indi­

vidu ou de la firme responsable du 
produit ;

c) Lc volume et lc poid net du. 
contenu.

O ttaw a, avril 1926.

favorables.constances vraimentde
te, Jaune intermédiaire, S ludstrup 

Pommes de terre :—M ontagne? 
Vertes, Irish Colrbler, Carman no 3 

(Ix; Journal d'Agriculture

Ceux qui étaient de ce

I Kn un style don, il nous a habé T s o n n n e n ,  avec e plus; v,f into, 
niés à apprécier la souplesse et la e n t a t q t c n  n la,, 1 abbe Mau. 
limpidité, M. l’alibé M auraul, p ro  " " "  "  T '  lcs a" lrcs "= l’° u r ' 
mène son leeteur de M ontréal jus- r  T '  ' '« ' t e r  prendre p a r ta  leu, 
t,,Và Victoria, lui décrivant le, " " "  *. ,a ,lc,,x '“ *  de cette

splendeurs scéniques aperçues er. ™ o „  aux Montagues Roche,v 
cours de route et racontant les me cl “ la G 'lc 1 îtetfique. Le 
mis incidents qui agrém entèrent cet J,m n,aux om  c"  cl™  a " " onc= 

j te mémorable randonnée transconti­
nentale de trois semaines.

donnerie les plus modernes de no­
tre municipalité, connu sous le noir 
de “T H E  B E R L IN  R U B B E R  &' 
S H O E  R E P A IR  CO .”.

AU R E S T A U R A N T .
— Garçon, vous avez fait une er 

rcur sur ma note. Vous m ’avez mi? 
qu ’un t â côtelette. Il manque un t 

— Vous avez raison, M onsieur, j( 
me suis trompé.

—E t froidement, le garçon ajoute 
sur la note :

— “ Un t h é . . .  25 sous.
Garçon ! Voilà une côtelette qui 

date au  moins de tro is semaines ! |
— Je  ne sais pas. M onsieur, il n’y 

a que quinze jours que je  suis dans 
la maison.

yV
fl?

j  «

Cet éta­
blissement est un des plus achalan­
dés de notre ville et nous souhai- 1  

tons succès à notre nouveau con- 
patriote.

s

comment que l’Université préparai! 
actuellement un deuxième voyage 
dans l’Ouest Canadien. Le trair, 

p a rn r Lc voyage à travers les solitudes' spécial, qui cette année encore serr 
nous, un ancien Rimouskois, M. A.- boisées et couvertes de lacs du nord fourni par la Cie du Pacifique Ca 
H . Larue, très avantageusement de l’Ontario, la traversée des im- nadicn, quittera M ontréal lc 3 juil- 
connu dans nos milieux politiques .menses prairies de l’Ouest au mo- let pour y revenir le 24 suivant, a- 
M. Larue, est démocrate et s’inter- [ment de la moisson, celle des Mon- près avoir parcouru  à peu près le 
resse beaucoup au succès des nôtre? tagnes Rocheuses à l’époque de l’an.

Nous avons également T E R R E  A V E N D R E  
Bonne terre  en culture, de 28x 

70 maison de 25x30, et grange le 
tout à vendre à bonnes conditnons 
pour un propm t acheteur.

S ’dresser à M. E rnest Gagné,

I IA

même trajet que l’an  dernier. Ii l ; B

\



I

L E  P R O G R E S  D U  G O L F E Pâge 3

MAÎNTENAK CARTES D'AFFAIRES
4 ?& Dentistes Avocats

$ 0 1
%8 % R.  E.  ASSELIN, L L _

— AVOCAT —
KLit U t  LA STATION . . KIMOUSKI

Dentiste à M ont-Joli.
Dr J. A. Turcot te ,  LC.D.D.C.OWN## 'J ,if'é

#•a
f/& SA S SE V IL L E  & GAGNONSpécialité: Dentier et extrac­

tion sans douleur.
A ttention: Absent tous les ven­

dredis car je suis à m on bu­
reau d’Amqui.

«IMS XiZ: A V O C A T S .—A v e n u e  de la Cathédrale ,
R Im ouski .—T élép h o n e  102.— E lt ia r  Sasst-
vilU L .L .L .—P .-lim ilr  Gagnon, L .L .L .

5  pour
2  5 cents

% i K**:O

% fm G A RON & JKSSOPt

En Paquet dePocheJX
pourVotre Com J

-  A V O C A T S  —
Edifice GilbertDr  J. fl. PINf lULT,  L .D.S .
R U K  D U  I, A S T A T I O N

j.  J .  Jl'SHOp,a a C l i i r u  r g l e i i *  D e n t i s t e
P r o f e s s e u r  il l 'U n i v e r s i t é  î le M o n t r é a l .

S  A TIS K A CT 10  N G  A R A N T I K
2 0 0 3  S t e - C a t l i c r i n c  E s t ,

Vei l. L a s s .  2 7 0 9

A. IV ('.»ron, C. K.

♦ E ^
a

m ' t r i mull C es ir e ln ,  I L.l . Amcdcc Caron. I L.l
& CASGRA1N & CARONI AU)N VRI-AL.yV x 7 AVOCATS BARRISTERS

Hon. Aug. T E S S I E R ,  C. R.
Conseil.

Bureau :
Edifice Banque Canadienne Nationale

RIMOUSKI, I*. V.

•'V
V  1 C o m p t a b l e s

c a m i l l I "  R O S S

'Pi.\MÆL A  M M E  A  POELE .v a
$3 ( 'o m i> lo h l* - V é r i f  l e n t e u r

A*

J '
A L P H O N S E  C H A S S E

Avocats
Bureau : Edifice L P. Martin

Rue de la Station

Audi tion* municipa l** et vommei  v m Iv.h. — O r ^ a n i -
nat on  du s tem .  > du co m o ln h i l i lé  uppro piid*  à ton*

g en res  d . t i l . l ires . v\»l lvt tivn du com pte* . —
Lait «îgaluincnt lu c o m m erce  c boi*.

KIMOUSK1. P g
Edifice du Pouvoir.

Uf t E0t  ma ïâvoritc,
L ’a rt dta

i i i k s
Je  suis toujours fière de

l ’éclat brillant de mon poêle
depuis que j ’ai commencé
à le polir avec la mine à
poêle Sultana”.
Sultana  m ’épargne du tra ­
vail pénible et est écono­
mique parce q u e  l ’éclat
qu’il donne dure longtemps.

Fabriquée depuis plus d un quart
de siècle dans la province

de Québec par

S U L T A N A  L I M I T E E
Montréal.

G e r a r d  S i m a r d , l .l  l

— A V O C A T  -
A V E N U E  D E  LA C A T H E D R A L E .

R I M O U S K I .

IIENH1 A. M ARTIN I. G. S.
C om ptab le  pub lic

A ud itions m u n ic ip a le s , sco­
laires cl c o m m erc ia le s ; o rg an i­
sation de sy stèm es de co m p ta ­
b ilité  p p ro p ric s  à tous genres
d 'a ffa ires;
com pagnies à fo n d  soc ia l; aus­
si co llection  de com ptes.

ST-OCTAV E D E  M ETIS 1’. Q.

. . *'•l p ro cu re r  des rece tte s  pour fa ire= = ^gkl l’on pouvait
de la b ière , il y  a u ra it  peu ou point de d iffé ren ce

*INt A POLL* se
.

I I .  E .  N O E L .  I . L . L .
e n tre  les p ro d u its  que l’on en o b tien d ra it. Avocat

Avenue de l’Evêché - Rimouski.
o rg an isa tio n de

Le m arch é  où se vend la m atiè re  p rem ière , sous form e
de houblon , orge, m alt, e tc ., est le m êm e po u r tous les
b rasseu rs . De la façon  don t ce tte  m a tiè re  p rem iè re  est
em ployée d ép en d  le succès de to u te  m arq u e  de bière
connue.

L’analyse  d ’une b ière  quelconque ne
m éthode de fab rica tion .
b ière  qui soit iden tique  à la DOW  OLD STOCK Al.E,
p a rce  que son succès, c’est NOTRE SECRET.

c
X #

LS. PU. R  I ( )  U xJJ■ \

—  A vocat —
Edifice Lavouclic

A venue de la C a th éd ra le

RIM OUSKI, Que.

B u reau  à Snyabcc à tous les
sam ed is.

R. ERNEST . LE FA IVRE
L. I. C ; C. G. A.8 F

£ Successeur dep eu t rév é le r  sa
P ersonne ne p eu t fa ire  une LEF AI VRE & GAGN ON

S Y N D I C  A U T O R I S  K
A U D I T E U R  &  L I Q U I D A T E U R

D E  F A I L L I T E S
147. Cote de I? M ontagneProgrès du Golfe’

.........................................$1.50
Prix de l’abonnement au
EX CANADA, pour un a n ...................
A L 'ETRANGER, pour un a n ..........

LAVEZ D'AVANCE (un an ou plus)ET VOUS
EPARGNEREZ 50 SOUS.

PRIM E AUX ABONNES QU I S’A C Q U ITTEN T D’AVANCE
Tout abonné qui paye son abonnement UN AN D’AVANCE

a droit à une remise de 50 sous, c’est-à-dire que l’abonné demeurant
au Canada n’a, dans ce cas de paiement anticipé, Q U ’UNE PIA S­
TRE à payer, et celui qui demeure à l’étranger $1.50, COMME AU­
PARAVANT.

Ce changement dans les taux d’abonnement a pour but de purger
les comptes de la Compagnie du Progrès du Golfe de la multitude
d"arrérages qui encombrent ses livres et dont le recouvrement lui
esl nécessaire pour faire face à scs obligations.

1 .’abonnement a toujours été payable d’avance. Malheureusement, j
les Ipiatre-cinquièmes des abonnés ne s’en occupèrent jamais et, faute i

s'acquitter eu temps, ont cons-tammcnt obligé l'administration du I
journal à des dépenses de comptabilité et de perception ayant pour ré­
sultat de réduire considérablement, à ,1a perte des propriétaires, la va­
leur minime du dollar de l’abonnement annuel.

Pour réagir contre cet état de choses, les actionnaires du Progrès
du Golfe ont décidé de ne laisser l’abonnement à $1.00 (en Canada)
que pour les abonnés qui paieront un an d ’avance, épargnant ainsi des
frais de comptabilité et de recouvrement. Q uant aux autres, ceux
qui ne paieront pas d’avance, leur abonnement sera d’une piastre et
cinquante sous ($1.50), l’augmentation devant servir à compenser
: n i r  les frais généraux (comptabilité, impressions et envois de comp-

avis légaux, audition, etc.) encourus par leur retard à payer.
Nos abonnés sont tous invités à bénéficier de la prime-remise at-
• liée à leur paiement anticipé. Pour chacun d’eux, une piastre est

bagatelle; mais pour l’administration et les propriétaires du journal,
c'est tme grosse affaire de n’avoir pas à courir après !

Ea plupart des abonnements au Progrès du Golfe se renouvellent à
la mi-avril.

( (

\XX QUEBEC. Molaires$2.00
La su p e rb e  b rasse rie  qui v ien t d ’ê tre  te rm inée

hom m age ren d u  à la p o p u la rité  des
R e p r é s e n t a n t  p o u r  le  d i s t r i c t

C iM  11.1.H R O S S I l l M O ' i r . i .  V.
L. de G. BELZILE, L.L.B.,est un

BIERES DOW . Elle a é té  co n stru ite  pour r é ­
p o n d re  à  la  d em an d e  sans cesse g ran d issan te
po u r une  b ière  p a rfa ite  sous tous les ra p p o rts .

NOTAIRE, Edifice de la Banque NaU
Avenue de la Cathédrale. Rierm.k#R. O. GILBERT nal

UUÜORK COUTURE, LU .Syndic autorisé, liquidateur de
faillites, Compromis entre dé­
biteurs et créanciers. Collection
de comptes et de billets. Audi­
tions et vérifications de livres.

Achat et vente d'immeubles. A-
cliat et vente de debentures. A-
cliat de billets et de créances.

Pour un service pronupt et effi­
cace. S'adresser à

N o t a i r e
Edifice Gilbert

Rue de 1 Evêché
Rimouski.i

Médecins
A

Im R. O. GILBERT,
“G IL B E R T ” D r  E  S I M A R DE d i f i c ede

Rimouski. ex-chirurgien de l’Hôtel-Dieu,
St-Basile, N.-B.

Spécialité : chirurgie

Ave de l’Evêché, Rimouski.
Heures de bureau : 9 li. a. m. A 6I1. p.

U m
g LP“—7

O m a r  B  h  A  U  L  B  ^

oïd Stock Âl IM
Z V I ,  n  F  C l  F  A .A  F .Q .

1 rue (l’Aigui l lon
A n c i e n  b u r e a u  R m u - 1‘ l , e  M a ye  i f w w s .

Mûrie à Peint ÊJÈ
2 GQ i i é l  e tU Dr J.-O. DRAPEAU

: - k5Qa» i'­ll
m M édecin-chirurgienl PI ERRE  L E V E S Q U E

"% —  a . - ' . i i i t e c t e  -

, | r , hitecte des n i iu v - iu x  édifices du
Séminaire de i^./nouski.

B ureau  : 115 St-Jcan, Québec

Ê Ave de la Cathédrale, Rimouski.

R iinouski

•e

Mme par la Foi’CS et par la MiI.1,‘J. M M
Dr P - P. 0  A ü N 0  N

M  cilccui-chirurgicn
Des hôpitaux de Québec

Paris et New-York

<»*
Agence de Voyages Examen et traitement :

aux rayons X et à l’électricité,
aux rayons ultra-violets,

au soleil artificiel.
z\vc. de l’Evêché,
Téléphone 21

V O U S
l ’a i m e r e z

a u s s i

S C I E S

Dames

Arthur LAWSSON
P n i n t e - a u - P e r eP A  CI FI Q U E  C A N  A  B I E N et les

M O D IFIC A TIO N S DANS LE S ER  VICE DES TRAINS

E N T R E

Q U E B E C  E T  M O N T R E A L

D E PA R T S D E QUEBEC (G are du P a la is )

“LOCAL D E T R O IS-R IV IE R E S”. 9.00 a. m., dimanche seu-
1 ment. AA. Trois-Rivières 11.40 a. m-

I,’EX PR ESS DE JO U R ”. 9.0J a. m. dimanche excepté. Arr.
Montréal (Gare VigcrD 3.15 p. in. ,

“LE FR O N T EN A C ”. 1.30 p. m., tous les jours. Arr. Montreal
| Gare W indsor) 6.15 p. ni.

"I.OOAL DE T R O IS-R IV IE R E S”. 4.00 p. m., dimanche excepte.
Arr. Trois-Rivières 6.25 p. ni.

"LE V IG ER”. 5-00 p. ni., tous les jours. Arr. Montreal (Gare Vi­
er) 9.45 p. m.

“L’EX PRESS DE N U IT ”. 11.55 p. m., tous les jours. Arr.
Montréal (Gare Viger) 6.50 a. m. et (Gare W indsor) 7-20 a. m.

AAR1VEE A QUEBEC (Gare du Palais)
"L ’EX PRESS D E N U IT ”, 7.00 a. m., ous les jours. Dcp. Montréal

i Gare W indsor) 11.30 ,p. m., et (Gare Viger) 11.55 p. m-
"LOCAL DE T R O IS-R IV IE R E S”. 9.50 a. m., dimanche excep­

t é .  Dép. Trois-Rivières 7.25 a. m.
“ LE FR O N T EN A C ”. 2.00 p. m„ tous les jours. Dép. Montréal

( Gare W indsor) 9.15 a. m. ,
“ L’EXPRESS.xDE JO U R ”. 3.40 p. m., dimanche excepte. Dep.

Montréal (Gare Viger) 9.45 a. ni. "
“ LOCAL DE T R O IS-R IV IE R E S”, 1020 p. m„ dimanche seule­

ment. Dép. Trois-Rivières 7.50 p .  ni. • _
“LE V IG ER ”, 9.45 p. m„ tous les jours. Dep. Montreal (Gare

Viger) 5.00 p. m.
Renseignements supplémentaires sur demande aux bureaux des

billets 30 rue Saint-Jean, tel. 2-0093 ; Château Frontenac, tel. 2-1840
et Gare du Palais, tel. 2-0663.

C. A. LANGBVIN, Agent du Trafic-Voyageurs, représentant tou-
tes les lignes de navigation océaniques, Gare du Palais, Québec. v

v ou à
R. G. AMIOT, Agent de District, Trafic-Voyageurs, Gare Wind­

sor, Montréal. , .

M a c h in e s P a s s a g e s  p a r  n a v i r e  a v a p e u r
pou r  l’E u rope

I Sillets émis pour toutes les Lignes
Transatlantiques. Ports d'em­
barquement : Montréal, Qué­
bec, H alifax, St-John, New-

York, Pte-au-Père.
Votre patronage respectueuse-

-nen* sollicité.

pour
Rimouski

[SîMONDS
™ VIC TO R IA '

^ U n  des produits de Qualité ‘VICTORIA

LAPORTE % Cj ardent longtemps

leur tranchant
Dr ALFRED POWER
Des Hôpitaux de Paris

et New-Yorksir.*» cmidi a» ci. twin»
M u s  TP L AI.

/M iro u v tr. T irr^ t . ..  v, J „ n , N fi

Spécialiste
Maladies des yeux, oreilles

nez et gorge
Examen de la vue etc.

Heures de Bureau :

9hrcs à 9 heures sur entente.
Rimouski, Qué

F .  T H I B A U L T  C I E
M ONUM ENTS FU N ER A IR ES

MARCHAND-TAILLEUR
S £33

•enoA anod ouuoq
‘a u u o q  )sa  ”

aujuio8 uq
•neaAnou aisiejd un

> iu a p  ap dnoo anbetp
b  auuop enoA aqoiejj
aq iuaui ap jnaAes
aenap ïiap  aM@Q A

Ma boutique est maintenant re­
bâtie, j ’ai en mains des monuments
et épitaphes de toutes sortes, de
granit et marbre de carrière. Je suis
prêt à sacrifier 10 % en bas des
prix d’ailleurs. Une visite est solli­
citée ; satisfaction garantie.

Xavier JEAN .
ST-FA BIEN

J ’ai en magasin de magnifiques tweeds à la verge et hardes fai.
tes pour garçons et hommes. .. . r.

Je suis agent pour la “Crown Tailoring Co" et suis en mesure de
•ous donner satisfaction.

Habits faits sur mesure.
DOCTEUR Z. VEZINA

DES HOPITAUX DE PARIS
Yeux - N ez - Gorge

Oreilles
C onsultations gratuite aux

pauvres m unis d’un certificat
de leur Curé. .
L undi: 10.39 à 11.30 A.M.
Jeud i: 4 à 5 P.M.

165 Rue Lafontaine.
RIVIERE-DU-LOUP

|T

Rue St-G erm ain-O uest, RIMOUSKI.

ANNONCES ET
ABONNEMENTS

Par la poste, adressez sim ­
plem ent, com m e suit:

Le Progrès du Golfe,
Rimouski.

| 9tnnj
JiOAV t a j d o
B|Ua( |93X3

PETITES NOUVELLES

Pour tout ce qu i concerne
les annonces et les abonne­
m ents, s’adresser à M. S. VA
CHON, adm inistrateur-gérant Le Progrès-du-Golfe est pu-
du Progrès du Golfe, et non pas blic par la Cie du Progrès du
au notaire Couture, qui ires! Golfe, (S. Vachon, adm inistra
préposé qu’à la  rédaction et. teur-gérant). Il est im prim é
com m e tel, n’a rien à voir à par l’Im prim erie Générale de
l’adm inistration. A llez directe- Rim ouski.
m ent à l’Im prim erie Générale, T outes com m unications au
où le Progrès a ses bureaux, li- journal doivent être adressées
vres de com pte, listes d’abon- com m e suit:
nés, etc. Le “Progrès du Golfe", \

Vj

N ous publions avec plaisir,
gratuitement, toutes nouvelles
ou notes locales qu’on veut
bien nous com m uniquer par é-
crit, pourvu qu’elles soient con­
tresignées par la personne qui
les envoie. Par la poste, adres­
ser com m e suit :

Le Progrès du Golfe,
Rimoutki.

uopieSip
OJJOA

Dr. J. M. GUEVIN
Médecin Vétérinaire

Téléphone 110,
Toutes les maladies chez les ani­

maux sont traités avec le plus grand
soin par les procédés les plus récents.

ïi«Qÿ,
© ’

/

■ ......................... -/ Ai
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L E  P R O G R E S  D U  G O L F ' ÔJ __X
QUEBEC ET MONTREAL

Représentants et correspondants demandésSéance Académique 
au Séminaire

B O N  A  V E N T U R E  *
Vient de mourir, aux BbouJc- 

monts, le Rév. Monsieur Gravel, an. 
cicn curé de Bonavcnture où il ex­
erça le saint Ministère pendant sei­
ze ans.

LES AMIS DE L’OUEST DANS 
LA PRESSE RURALE DU 

QUEBEC.

N .-D . du Sacré-Coeur
Les liens com m erciaux qui 

nissent Québec et M ontréal, les 
deux plus grands centres d’affaires 
dç la Province, ont engendré un 
courant ininterrom pu de trafic en­
tre  ces deux viles.

L ’exccnlcnt service du Canadieh 
National a tou jours été., apprécié 
du public-voyageur. Le radio ins­
tallé à bord du wagon-salon sur le 
tra in  de l’après-m idi de M ontréal) 
est un avantage unique offert aux 
voyageurs d u  Canadien National, 
qui peuvent ainsi se tenir au cours 
des cotations du m arché et de la 
bourse et jou ir de program m es va­
riés tout en poursuivant leur voya­
ge, entourés de tout le confort possi-

u-
U ne im portante maison de finarcc a besoin de représentants et a- 

gents dans chaque«ville et village de la Province de Québec pour le pla­
cement d ’actions et obligations de compagnies minières bien connues. 
T out hoipme actif et bon vendeur, peut se faire un bon revenu sou;

z vec confiance, donnant âge, emploi

i
FEU iM. PIERRE LAVOIE
L undi, le 5 avril, la famille de 

M. P ierre Lavoie avait à déplore; 
la perte  de son chef que la mon 
enlevait subitement, au cours de lrl 
soirée.

Le défunt, homme fort estime 
et ohrétient fervent, rendit son â- 
me à Dieu dans la S2ème année de 
son âge et la 60è de son mariage.

II laisse pour pleurer sa perte 
son épouse Mme Caroline T  rem 
blay, trois fils, MM. Zenon, Pasca' 
et Romuald, six filles, Mmes Tho­
mas I,agacé, St-M athieu ; Mme; 
Joseph Bérubé et Alp. Béruhé de 
St-Donat, la Révérende Soeur Ma­
rie du Carmel, des religieuse Hos­
pitalières de M ontréal, Révérende 
Soeur. Marie-Caroline, de l'institut 

des petites filles de St-Joseph, de 
M ontréal, et Mlle Germaine. Le 
défunt comptait plusieurs petits- 

et arrières petits-enfants 
i-.es funérailles eurent lieu jeudi le 
S. à neuf heures dans l'église pa­
roissiale.

(L a  Liberté Je Winnipeg)
M. Eutlorc Couture, directeur du 

“Progrès du Golfe’’, de Rimouski 
abandonne temporairement la ré­

daction de son journal pour se re­
poser un peu, après avoir été seize 
ans dans le harnais. E n  prenant 
congé de ses lecteurs, notre spiri­
tuel confrère trace d ’une plume a- 
le rte, le tableau des multiples occu­

pations du rédacteur d ’un hebdoma 
daire rural.

Nous notons avec plaisir que le 
nouveau rédacteur intérimaire du 

“ Progrès” sera M. H .-E . Noël, a 
vocal de Rimouski, qui n ’est pas ut: 
inconnu pour les Canadiens fran­
çais de la Saskatchewan et du Ma­
nitoba.

Un autre confrère de la provin­
ce de Québec, le “ Progrès du Sa- 
gnenay”, qui est en pleine voie de 
développement et parait désormais 
deux fois par semaine, attachait ré­

cemment à sa rédaction M. l'abbé 
A ndré Laliber'é, ancien vicaire dt 
M orinvillc et ancien collaboraient 

très apprécié de D 'U nion” d ’E d ­
monton.

La presse rurale de la province ch 
Québec ne com ptera jam ais tro j 
(le ces journalistes familiers avec 

! nos problèmes de l'Ouest. Nfous 
nous plaisons à saluer tout spécia 

! lenient
| fait leurs premières 
nous.

En même temps quelle commémo­
rait le 50e anniversaire de sa fon­
dation, l'Académie Saint-Jean du 
Séminaire, donnait hier soir, sa sé­
ance annuelle.

Un millier de personnes étaient 
présentes, entre autres Sa Grandeur 
Mgr. J.-R. Léonard, les prêtres de 
l’évêché, ceux du séminaire, les au ­
môniers des diverses communautés 
de la ville, les RR. FF . du Sacré- 
Coeur et la plupart des principaux 
citoyens de Rimouski.

Nous publions, ci-après, le pro- 
graine qui fut fort habilement e- 
xécuté au cours de la soirée.
I. —Fleur de m ai.LA/. Bon jean

Fanfare Ste-cCéçile
II. —-Disdburi du Président de 

l’Académie

forme de commission. Ecrivez 
actuel et références dans votre pre-mière lettre. AdressezA cette occasion, mardi le 13, de 

présent mois, un service fut chan­
té pour le repos de l’âme de celu:' 
qui s'est dépensé sans com pter pour 
le salut des âmes qui lui fu ren t co | 
fiées.

Parée de sombre, l’église de Bo 
naventurc où le cher défunt déplo­
ya un zèle infatiguable, semblait el­
le-même se recueillir devant la torn- !

C A N A D IA N  M IN IN G  B R O K E R S, L IM IT E D , 
90, rue St-François-Xavier.

z
I

M ontréal,

A V IS  A U  P U B L IC|
I

Madame J . P. Kiely a le plaisir 
d ’annoncer au public qu'elle a ou­
vert un magasin de confection com­
plète pour enfants.

, Trousseau de Baptême pour tou ­
tes les bourses.

Robes de fantaisie, pour filletes d< 
2 à 10 ans.

—*f .• r^*ra*“ T J . « r u —

,

!>c du regretté disparu.
D A N S LA B O IT E  JA U N E  
Vous pouvez être certain de voe

Le service fut chanté par M gr
M atte, assisté des Révérends

i (]c New-Rich- Portraits de K odak lorsque voue

moud, et Alcidas Bourdages, vicai- les P rencz sur le f,lm 9ui vicnt dan£
la boite jaune.

J.-E .
Me.J.-E . Mi ville. a ire

Voyagez par le Canadien N a­
tional. Les bureaux de la ville, 1C 
-ue Stc-Atme, 251 rue St-Joseph 
(Elificc Québec Pow er) feront 
réservations etc.. Tel 2-8200.

re à Car let on.
Assistaient au choeur les Révé­

rends J.AV. Gauthier, curé de la pa- sans rj va*c ct ses Qualités de con­
nusse, Najbvte, curé de St-Chs-dc- nervation sont sans égal.
Caplan, et Paul Geivdron, vicaire Sur nos tablettes il n’y a  que les y t >  soie de toutes pot dures 
à Bonaventure. filins Kodak dans toutes les gran- C(JU'CU1 val leecs

Feu le Révérend Monsieur G rave!. d(-‘u rs- 
fut assistant curé à Bonaventure 
de 1896 à 1897 et curé de 1897 à

La rapidité du film Kodak est
Overalls pour fillettes et garçons 

i lias de cachemire, en fil de Visit vos
Albert DA RIS 

J IL—Lecture des devoirs.
Dictée française :
J. R IN G U ET (Elém ents-latins) 
Dictée anglaise:
M. GAGNON (Syntaxe-latine)
IV. —Duo de piano:

LK PAS DES CYM BALES 
... « . . . . . . . . . . . . . . . . .  « C* ita ni i mi d c

L-Alexandre CH A P  ADO S et 
Antonio P E L L E T IE R

V. —Rapport du Secrétaire
Ls-Joseph GAGNON

VI. —Lecture de devoirs 
l'crsiou grecque:
F. DION N F ( Versifient ion ) 
Narration française :
Joseph LEB EL (Versification) 
Dissertation :
Philippe BLAIS (Rhétorique) 
V IL—Collation des grades acadé­

miques
V il L— LE P E T IT  M O U SSE

N O I R ........................  V \icnxt coups
Choeur d’élèves 

1 ?.—Récitation :
U N E LEÇON DE P H IL O S O ­

PH IE
A. D’A STO U S et G. C A R N E A U  

O CANADA 
X.— I i ELL E -D E PE N  S F

enfants
A U T O M O B IL IS T E S

j Aussi une ligne de coupons de 
flanellettc, coton forme Broadcloth 

' soie, mercerisée à très pas prix.
Ouvrage d’am ateur de qualité 1 A 

livré en 24 heures.
Mesdames et M essieurs. Soyez 

exigeants, insistez pour que le GA­
R A G IS T E  vous donne une valeur 
de cent sous pour chaque dollar dé­
pensé sur votre automobile.

Avec le désir de toujours satisfai­
re, j ’inaugurai à Rimouski, un ser­
vice de jou r et de nuit.

Ce service commencera le 10 ma" 
prochain. Vous pouvez vous pro­
curer : G A ZO LI NE, H U IL E .
P N E U S , etc., et pendant que vou; 
vous reposez duran t la nuit, je 
rai à ce que vos chars soient grais­
sés, lavés ou réparés pour l’heure 
demandée.

I .a levée du corps fut faite pai 
•M. l’abbé Lavoie, procureur de l'é­
vêché de Rimouski, 
défunt.M . le chanoine Louis Côté

Isidore Blais 
Photographe, 
Rimouski, P . Q.

! Vous trouverez ce qu ’il vous tau 
pour ouvrage de fantaisie, Broderie 

ai un grand choix de no- 
veaux- patrons provenant d ’une de: 
meilleures' maisons de Paris. Flos

1912.
11 fut remplacé par M gr. J .-E  | 

M atte.
Le Révérend A. Miville, curé de 

St-Alphonse de Caplan, était de pas , 
sage ici cette semaine, 

le dentiste
actuellement au “Château Blanc'

et parent di­
cte.

I.a meilleure huile pour votre mo-neveu du défunt chanta le service 
assisté de MM. leur n ’est pas assez bonne. Essayez

j "(Marvehibc". Vendue p a r G .-A, ct ,-p |),odcr de toutes les teinte; 
R onde est Morin, jour et nuit. “ LE G A RA G E 

of ! R IM O U S K I.

les abbés 
I bonne, A nt.-F . Gagnon.

Geo

M. de meilleure marque.Un rem arquait au choeur, Mgr P. 
A. Carbonneau, vicaire-général de 
ht paroisse, J.-P . Lcl-cl, curé de St- 
Donat, Chs

e:
ces deux confrères qui on' J ’offre aussi en vente à réduction 

de 20'/, en bas du p rix  coûtant, la 
balance de mon stock de bijouterie 
argenterie, coutellerie, verre taillé 

Une visite est sollicitée.

il exerce sa profession. A V E N D R Earmes diet
La tetiqx rature étant plutôt froi- Deux maisons à vendre ; une dans 

de. nous avons donc encore des chc) |t. centrc ,|c ja vine> pautre au Brû
mins (1 hiver. lé, ainsi que machine à tricotter

; voitures, wagon-express, bogey, s’a . 
dresser à

s. Lavoie, procureur de 
A. Tremblay, professent 

Sém inaire de Rimouski et A.
l'évêché, ver-

PRICE au
Gagnon, curé de St-Valéricn.

Une grande foule de 
d’amis rempli

ST-A N AGLET

Mlle Bernadette Pineau, de Saya- 
hec. est de retour dans sa famille ' 
après un séjour d ’une tpiinzaine de  ̂
jours chez ses parents à  St-Anaclet 
et I lie.

i
praents et 

aient la nef. Par-
\  utei les noms des personnes qui 

après avoir assisté à la première 
messe

A V IS
M. Chs. M ichaud désire annon 

cer qu’il a ouvert son salon d’au 
U (mobile, dans l’ancienne bâtisse ch 

Nous échangeons la vieille hui- la Cic de Lainage, et cjue c salon 
le de votre m oteur, pour de la j sera ouvert de 7 hr.s du matin à < 
"M arvehïbc” neuve ; vous ne payez hrs du soir.

T ou jou rs en mains, m atériaux 
de construction, et pièces pour la ré 
paration des autos.

JO U R  B T  N U IT  
G A R A G E R IM O U SK I. 

J.-A . M O R IN  Prop

M adame Vve Joseph Michaud.
Rue Ste-Thérèsc, 

Pour un prom pt acheteur
nu ceux-ci. on rem arquait une soeui 
du défunt, M ine Vive Ferdinand

de M. l'abbé J. M idland, 
prirent part au festin donné eu 
] honneur du nouveau prêtre ;

M. l'abbé J. M ichaud, M. le curé

Lavoie, de Rimouski et d'un beati- 
f rère, M. Joseph Lavoie, de Innovation dans  

le service
A Vf S AUX C U L T IV A T E U R S

la
Pointe-au-Père.Morin, MM. les 

Prière, M. le curé Tremblay et M 
le vicaire, J. P a re n t; ses frères et 

belles-soeurs : M. et Mime Albert 
M ichaud, M. ct Mme Paul Mi

< LA G N O N -B O  UC1TER 
Mercredi, le 21 du courant, eut 

lieu en la cathédrale de Rimouski, le 
mariage de M. Napoléon Gagnon 

de feu Achille Gagnon et de 
Mme Gagnon née Roy (M arie), de 
cette ville, et de Mlle Adélia Bou­

cher, fille de M. Delphi» Bouchet 
et de Mme Boucher, née Dnbé 
(M arie ), M. Del phis Boucher ser­

vait de témoin à sa fille et AI. Con­
rad Gagnon à son frère. I,c dé­
jeuner eut lieu chez le père de la 
mariée. Les heureux époux sont 
partis en voyage de noces. Nos meil­
leurs voeux de bonheurs les aocom. 
gnent.

abbés Gagnon et
Le regretté défunt fut porté 

terre par quatre de ses petits-fils 
M.M. P ierre  Bérubé, de St-Donat. 
Camille I.agacé, de St-MaMiieu, 
Antoine et Robert Lavoie, de Ste- 

Cécile du Pic.

( Molière) ci- que la différence.
JOUR IÎT NUEE

LE G A R A G E R IM O U S K I J 'a i le plaisir d ’inform er les cul­
tivateurs des paroisses environnan­
tes -que je recevrai de la crème à 
partir du 1er avril et je  m ’engage à 
payer le plus haut p rix  du m arché 

Je vends aussi des bidons pour 
la crème.

Pour plus amples renseignements 
s ’adresser à

et fils
chaud, et M. Louis M ichaud ; se< 
soeurs et beaux-frères, M . J. Lïelzi- 
le et Mme Bclzile, (M arguerite) 
E. Roy Mme Roy, (M arie-R ose). 
M . et Mme J. Lévesque, ( Géorgi­
enne L  AL et Mme A. M orrissetu  
(A dèle) Al. et Mme A. Paradis 
(E lise ), et Aille .libertine M ichaud 
sa g ran d ’mère, Aime Vve Xavier

Stoupan
Q uatre autres 

tits-fils portaient les coins du drap 
MAI. Laurent, Ovila et Edmond 
Lavoie, de N.-D. du Sacré-C œ ur d  
Gérard Bérubé,
Philippe Lavoie, du Pic, 
petits-fils,

pe-F anfare Ste-Ccelle N O T R E  V E N T E  A N N U E L L E
On goûta tout particulièrement 

le discours du président et le très 
spirituel rapport du Secrétaire.
Deux autres articles du program ­
me méritent aussi une particuliè­
re mention : Je duo de piano qui va­
lut un enthousiaste rappel aux 
artistes écoliers, et de l'ex trait du j Bernier ; ses oncles et tantes : AL J.. 
“ Bourgeois gentilhomme” de Moliè-i B. Aliohaud, AL et Mme A. Mi

de

LITS - MATELAS - SOMMIERS
Commencera LUNDI, LE 26 AVRIL

de St-Donat, AI. 
aîné des 

précédait le cortège fit, 
portant la croix de tempé- Lotiis Aniiot, beurrier, 

Casier Postal 107
Rimouski.

nùbrc.
I rance.

COU1LLARD FILS & CIE .Offrandes des Messes:
M. et Aime Louis Lavoie, Afon- 

tréal, le Dr P ,P . Gauthier M on­
treal, le Dr Baril, M ontréal, Mme 
O Shea, Alontréal, Aille Jeannette 
Bolduc, .Montréal, AI. et Mme Ar-

chaud, Mme Vve F rs M ichaud 
Al ine A. Dugas, AI. et Mme J . B er­

nier, AL et Aime C. Bernier, AI. ci 
Aime A. Banville, Al. et Mme A l­
phonse Banville ; ses cousins 

ct M me I I  
1-Michaud, Al. et Aime P. Bérubé, ses 
amis : le Dr. et Aime H. T répanier 
Al. le maire et Aline W .-Beauchc- 
min, AI. et Mme A. Pineau, AI. e 
Mme Th. Roy, P ierre  et Alarie- 
Ange Lamontagne. Après un 
somptueux diner, Ai. le curé Morii: 

a fait un joli discours, auquel AI 
l'abbé J . Alichaud, répondit ave 
beau coup <1 apropos.

La musique a été exécutée pa 
Aille Laurent- Labrie, et une décla­

re. T E R R E  A V E N D R E
Les nouveaux académiciens sont • 

E n  Philosophie : Joseph Lévesque 
et Claude Guimont.
En Rhétorique : Louis Lévesque et 
Gustave Garneau.
En Belles-Lettres : Joseph G auvir 
et Armand Côté.

T erre à vendre, deux anper.ts de 
front sur quarante, 50 arpents en 
culture, en bon ordre, à six arpents 
de l'église. H u it mille piastre? 
cash, ou neuf mille avec conditions.

Pour inform ations s’adresser à%wmancl Parent, M ontréal, Mine Hen. 
ri lîeaucliani|), M ontréal M. et 
Mme Philippe Theriault, Montréal 

l" famille Jean-Bte Rouleau, N.-D. 
Sacré-Coeur, M. et

M.i et cousines :
J

3. m A rt. Boucher, 
Ste-Lucc,K Y'\wusr_MJl__ g Co. Rimouski.ST-ANACLET Mme Joseph 

Michaud, M .et Mme Auguste Mi- 
chaud. Sacré-Coeur.

Sri Siii

ùl f l î A V E N D R E
Maison à trois étages, 24x28 a- 

ves cuisine annexées de 16 x2S a- 
cintentée, fondations en pierre, si­
tuée su r terrain  fru itier et pota­
ger 84x 160 bien clos, près de l ’E ­
glise. du Couvent etc.

Le tout bien com fortable aveg 
toutes les am éliorations modernes 
sera vendu pour cause de maladie 
et de départ, à des conditions trè: 
raisonnables.

S ’adrcscr à

P R E M IE R E  M ESSE A S T -A N A ­
C LET

IU <>n quel s spirituelss
\Hospitalières de 

Soeur M arie du 
Carmel, Hôtel-Dieu, M ontréal, le? 
petites filles de St-Joseph, Montréal i 
Soeur M arie Caroline, Inst, des pe­
tites-tille-, de St-Joseph, la famille 
Joseph Parent, S.-C., la famille 
Louis Dufour, St-Alexis, la famille 
X’alérien ’Tardif, Amqui, la famil­
le .-A. Tliériault, Rimouski, la fa- 
■"illv Emile Bélanger, la famille E- 
mile ühotiinard, St-Qucntin, la fa­
mille Philadelphc Bérubé, St-Donat 
la famille Louis Lafresnayc, S.-C 
la famille Pascal Lavoie, Rie, Mlle 
Xntoincttc Michaud.
Sympathies:

Rév.

Les religieuses 
M ontréal. Rev.

- nAlui
Le 11 avril, dans Ja chapelle du 

Séminaire <le Rimouski, monsieui
Mt y m. j> -

: J1 BSl’abbé Albert St-Laurent, fils ide 
Monsieur et madame Joseph St-
Laurent,recevait des mains de Mon- ! m:,l,°n  fut dite par Mlle M.-Angc

Banville.

C

-XI vV]
41'seigneur J.-R . Léonard, l’onction sa­

cerdotale en présence de tou te h 
communauté et de toute sa famille 

Le lendemain, le nouveau lévite 
chanta à 9 heures, sa première mes­
se klaus l’église de sa paroisse nata­
le. Le rév. Père Morin, de lr 
PoirVeJauPère. Bassist apt. Mes­
sieurs les alA>és L .-P. Canuel et 
Alp. Pelletiier du Séminaire scr-

M. l’abbé Mie,baud, nous a quit­
té pour remplir la charge de vicaire) 

à la Rivière-Blanche.
Au nouvel élu nous souhaitom 

courage et bonheur.
SAYAREC

Le 10 du courant, en l’église de 
cette paroisse, ont eu lieu les funé­
railles de M. Joseph Vaillancourt 
décéelé le 7, à l’âge de 61 ans et : 
mois, après une maladie de <leu> 
jours seulement.

Le défunt outre son épouse, née 
Michaud (Clém entine)laisse pour le 
pleurer quatre fils : MM. Alphonse 

Roland, Albert et Ulric, tous de Sa­
va liée ; quatre filles Mmes H . De; 

jardins (Elise) et J.-A . Larocque 
(M arie-Laure, de M ontréal, Mme 
Prs Kaible (A lbcrtine), elc St-I-air 

h e r t; Mlle Yvonne, elc Rimouski 
trois frères, MM. Auguste V aillan­
court, ele Rimouski, Désiré Vaillan- 
court. de Sayabec et Alphonse Vail- 
lancourt, de X al-Brillant, une soeur. 
Mlle Anne-Marie Vaillancourt de 
Sayabec.

Nos sympathies à la famille éplo

*•:
:* - t

5-iJ
Ed. Label,

^3 Ingénieur,
Mont-Joli.

Vous pouvez avoir un poêle Electrique 
à des conditions magnifiques

T E R R E  A  V E N D R E

Une belle te rre  de 2 arpents de 
largeur et 28 de longueur avec bâ­
tisses. M aison de 24 par 26 et 
cuisine à même elc 18 par 20 bien 
finie à l’ex térieur ; voisine de l’Egli­
se, pour un acheteur sérieux dési­
s t a n t  s ’installer dans le centre 
d ’une très belle paroisse, de cul­
ture à 2 milles de la route nationa­
le et à 6 milles du chemin de fer.

Raison de vente, le propriétaire 
n ’a pas. le temps de cultiver.

S ’adresser à
A ndré Lechasscur, marchand, 

Stc-J canne-d’Aro.

valent
comme diacre et sous-diacre. L ’or-

P.-C. Saindon, Rév. H  
Tremblay, Mme Philippe Theriault 
M. et Mme J. Parent, la famille 
J -A . ’Tremblay, employé civil, M. 
et Mme Auguste M ichaud, M. et 
Mme Joseph 'Michaud,
Jean-Bte. Rouleau, M.
Léonce Côté, M. et Mme Pam phi­
le Gagnon, M. et Mime Pierre D u­
mont. Léopold Lafresnayc, Perrault 
Casgrain, Rimouski, Qhs. D ’Anjou 
shérif, Rimouski, M. et Mme Thorn

T o u jo u rs  v o u s  av.cz rê v é  de  p o u v o ir  c u ire  
le c o n fo r t  e t la  c o m m o d ité  m e rv e ille u se s  
c o û t d ’un  p o ê le  v o u s a

à l’é le c tr ic ité .guc était tenu par l'organiste de h 
paroisse et par monsieur l'abbé J 
O. Gamachc, vicaire. Celui-ci chan­
ta quelques morceaux et joua quel­
ques pièces d’orgue dont un allé­
gro de T ritan t, à la sortie.

V o u s savez
q u e  ce la  s ig n ifie . M ais  le 

p e u t-ê tre  p a r u  un  o b s ta c le  in s u rm o n ta b le .  
A u jo u rd ’h u i v o u s n ’av ez  p lu s  à v o u s  tra c a s s e r  le m o in s  d u  m o n d e ,$I0.00

la famille 
et Mme

c a r
u n e  c a m p a g n e  de p u b lic i té  es t s p é c ia le m e n t fa ite  p o u r  s u p p r im e r  ciï 
v o tre  f a v e u r  l ’o b s ta c le  d u  p rix . V o ic i à 
a c h e te r , s u iv a n t  v o tre  d é s ir  c a re s sé , u n

q u elles c o n d itio n s  v o u s  p o u v ezM onsieur le chanoine Roy, curé 
de la cathédrale et comptantco-paroissicr 
du nouveau prêtre, fit le sermon. I" 
parla avec éloquence, du bonheur et 
des oeuvres du prêtre dans J exer­
cice de son ministère.

puis poêle électrique Westinghouse 
ou McClary$10.ooTremblay, Eboulcmcnts, M. ct Mme 

A rthu r Tremblay, M . et Mme L u ­
cien Bergeron et plusieurs dont le? 
noms nous échappent.

La famille en deuil prie tous le? 
parents ct amis de bien vouloir ac­
cepter les plus sincères remercie­
ments pour les offrandes de messe? 
ct de prières pour le repos de l'â­
me du cher défunt.

Un banquet fut servi en l’honneur 
du nouveau prêtre, chez son père 

A M. ’abbé St-Laurent, nous di­
sons : “A d multos annos!

$10.00 c o m p ta n t,  p u is  $10.00 se u le m e n t p a r  m o is , se lo n  la  g r a n d e u r  cl 
le sty le .

C elle  o ffre  e x t r a o rd in a i r e  n ’est v a la b le  q u e  ju s q u ’au  1er ju i l le t .  D é c i­
d ez -v o u s d o n c  im m é d ia te m e n t ta n d is  que  n o tre  s to c k  e s t e n c o re  assez 
c o m p le t p o u r  v o u s  p e rm e t tr e  u n  jo l i  ch o ix .

par mois Avis
N A IS S A N C E ree.

M. Chs. M ichaud, entrepreneur, 
ct agent pour la vente du célèbre 

désire faire sa-

j f l i i m
^  PO U V O IR  S

r—

M A R IA G EMonsieur et madame Joseph La 
montagne, font part à leurs parents 
et amis, de la naissance d ’une fill< 
baptisée le 13 avril, sous les nom; 
de Marie-Georgcttc-Gemma. Par­
rain et marraine, M. André Q uel' 
let et Mlle Yvonne Lamontagne,, 
soeur de l’enfant. Porteuse Mnv 

Octa-vç Côté, tante de l’enfant.

char “C hrysler1 
voir au public, q u ’il sera toujours 
à sa disposition, soit pour entrepri­
se générale, ou encore pour la ven­
du “C hrysler” .

Actuellement il a un char ferme,

l a  Com pagnie de Pouvoir 
du Bas S t-L auren t

N E  M A N Q U EZ P A S  D E  V E N IR  V O IR  N O S  P O E L E S  OU D E  
D E M A N D E R  N O T R E  R E P R E S E N T A N T

BIC
M adame H enri Côté, du Bic, ct sa 

fille M aria, sont de retour d’un 
voyage à Québec, où elles ont pas- 
sé un mois chez M. Eugène Vail­
lancourt. M. H enri Côté est arrivant 
aussi d ’un voyage d’affaires à Q ué­
bec!

Le 17 du courant, en l’église de? 
Saints Noms de Jésus ct M arie de 
M ontréal, a été célébré le mariage 
de M. Elphège Bellavance, fils de M 
et Mme Adhémar Bellavance, et de 
Mlle Galbrielle Corbcil, fille de M. cl 
Mime Z. Conbeil.

5 passagers, à  la disposition du pu­
blic, à toute heure d u  jo u r  ou de la 
nuit.

)


